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Bureau prinoipal: Halifax, N.BE.
JOuI% KNI01uî', caisttier.

AGENCES:
Northt End, lialitax<, N.-E. wVuifville, N.-E.
Luhnbnr1 . N.-E. WVlîîdsr. N. E.

Canso, N lietin, N..
NrhSydttL.3Q C..B. Port, Iloîid L'.Il.

LdVls, P. Q. Fradenr lii V 1. ci.

Succursale de Lévis,

Succursalz de Fraservilie,

CaiîIl. agent.>s'

qusbc-Bsnji de dQudhec.
* 'lerrcecui'c-Uu)tn Blank of Nuwftnund(litsd.
*St-Jean, N..B.-Ilik of New-flrutîswick.

Nc-,w-York-Bitiik of New.Yorlc.
Boitt4a-New% Eîogland Nat. Batiok.
-blintienpollii-Nu)rtlt Wecsternî Na t..ik.
Londres-Unioti Banik Of Loîîldkuî.

Pst l3-Créait Lyonais.

LA BANQUE DU PEUPLE
Bureaux rincipal : Montrent

&'Aiei.iB i tE»
CAPITAL PAYÉ - -$l,200,oou

FONDS DE RÉsEitRVE . - uo,
irezi e fIreln

Jacques Grenier, cc-r. Prslkî
George lltus,, évr., Vire- Presid eu t,

.%. Brauriaud, ,éer , Win Fraticis, écr., ( hâ.

J. B. BOIJSQUE1, - - - - cuisier
Wni. RICII ER - - . Asstaisit-àl.er
Mi. ARTIIUR GAGNON - Insp;Ieectur

.tSutrsales
Québc, basse-ville .:Il. Il. DUMýOUILIN, gérat
Quétbec St Rocli - AII. LA VOI E, gérant.
Trols-Rfli'ières: P. E. I'AZNSE'I'ON,ttérait.
St-.Jeatî, Qué.* Il. ST-MAlItS, gérintt.
St.Rémt, Quë.: C;. gIlAR.térant.
St.lérônie, Qué.: J1. A. TJIEBFRGE. zéritnt.
Itontitall, rite Stc.Catliqeriiu Est: A. FOURtNIERI,

gérnti.
31ontréal,ruytelao Ouest : J. A. BLEs U,

gérant.
st-liyaci:tili . J. LAFIAMIIOISE, gérant.

Ay;let.aie vanil
Ontario - lloloni'i litik et ses guîic-îrslvs.
Nouveauî-Brunswick< : IIanque (le Monttréal.
Nouvel le. Ecnsc : Batnk of , va seotift.
lie du Prine.Edouard: 3lerclrnnt's 11k of flalifax

.qenis auxFRIais-Un fa:.
New.York : '!'lie Nationnl Iitik of thse tej'ul.lie.
New-York : Ilanover Nationa:l BIaik.
Boston : Nationatl Re'.'e!re Batik.

£'orrespoad.a ais en. Eurnope:
.Angleterre : rTe Alliance Bik Ltd, Londres.
France -Le Crédit Lyonnais, Paris.

L.a Banque dît Peuple émet des lettres riret:.
]aires payables dans toutes lcs parties t mndie.

Vrotr faciliter les pe.tites î*partrucs,la Blanque
reçuit des dépôts (tu tots tiuuitailte deCIPLIs 2tctt§,
hl p. c. conmme pour les gros dt:iiût5.

âpTSTAN DARD
GARIANTIEc COMME ÉTANT

La plus Economique
La moins chero

La plus pure
Recomndén(Le à tous ceux fini aitoent la santé.
ll)cînaiidtczes titi échcantillon à votre épicier.
En vente Chez touh les épiciers

SEUL FABRICANTS,
Trois-Rivières, P.,Q

MJM. les Mlarcimancls pouîrroint saadrcaserA -.

îCIE MÈCANIQU DE QUÉBEC"
LIMITB

C'est une associationi pour faire oit
granîd, autantt (lue possible, à Québecle
coutorco des ittachiuies à vapeur, dms
tinulis à stcie, du îîîatéribl do beurrerie

et x7'oiagerie, d'appareils électriqjues, et
surtotut d'iiîstruieîts aratoire8 et tuai-
chites agr'icoles. Ce gentre d'affaoires est
princ~ipaleteint fait au~Jourd'huti par los
itaisoîts (le Muotréal, d'Ontario ut istt'îic
aussi des Etats Untis, et le tiooitant d'af-
faireg dépasse deux tuiilliotîs tic piastres
aitîtuelleineîît. Cepenidanut Québec s'ap-
pau'. rit toujours, 1 argent s'y ress"nt'e de
plus (!il plus. Notre but est d'accaparer
uîte paîrtie aiti atteins do ces tran.sactions,
et <le forcer' lo capital de nos cainpagnes,
qui P,'eue ,a à l'étrantger, saner que ouos cil
voyioîis une parcelle, <le circuler dans
notre ville sous ornie cde salaires aux em-
ployés, coiîtmis, chuarretiers, etc., de loyer,
taxes, etc., et aussi sous formie do divi-
dlend<es payés aîtiuellcnteatt aux actioni-
ntair'es.

Mais, ntous <lira-t-on. si vous étaliisbiez
une nianufacture, colt serait plus avatita-
,"eux. Nous répontdonts oui et sion. Si
on étabhlit une fabrique qui innnufaîcture
tout, le prix do la iiîîain d'oeuvre restera
enl plus dans notre ville. Mais attentiez
uin peu ; si depuis six ittois, tieus ntavons
pas pu faire souscrire <le $50 i .$100,000
pour fond<er' uno siniplo intisoli de coent-
tîterce, cotinencat trouvera-t-oni un îtîilliotî
et dei? De plus ce n'est pas tout <le
îîuaîufacturer, il fauet vendrlie les produits.
Fabriquer est une chose, et ventdre les
produit% est unîe autre chose, ainiot de
fabriquer, il faut s'assurer le inttrclté, il
faut voir ce qui se vendra, il fatut cont-
natître les besoinîs <lu consommateur.
,Notre coipagiiie a dléjà <les relations avec
'les u'cilleurs niîaiufaeturcs del'Ainérique,
elle va enîcore étendr'e sas rapports dans
la ititie direction ; avec ses deux cents
agecnts locaux résidents lans t.pus les
centtres dle distribuitiotn, elle contritu les
exigcices des acheteurs ; elle aura une
ciientèle propre à elle, et elle sera cor-
talle de icaidre, disonts un quart du injil'
lieon par année ;alors elle pourra faill'i
<lier ou faire fabriquer ses aîuarcltandises
a Québec.

Nouîs n'avons pas à créer un marché, il
existe tout fait, à notre portée, îîîais nous
n'en profitons pas ; prenons d'abord les
mîtoyetîs de les contrôler, et ensuite notus
fabriquerons les produi*3 demnandés. La
possibilité de contrôler ce niarclié est la
chose la plus fâcile du inonde avec une
bonneî orgaiistion, un capital sulsant,
ptar achieter au coutîptant, fot, et vendre
aux consommrateurs avec des cotnditions
assez libérales.

D'ailleurs il nous fait plaisir de décla-
rer que nieus renconttrons ce0 la symnpathiei
Chtez un grand nonibre , nous soiimies cer-
tains que la coinpagnie sera. formnée défi-
atitivenient dans uit avenir assez rappro
cht& Uit iécanicicit bienî connu, mnanu-
facturier intelligenît, M. 14. X. Drolet, la
direction (le la fonderie Terreau, cette
niaisoit popuL.ire, coîtuprennent* l'excel-
lo.îce du projet et pî'omettent un appui
substnitiel. D)'autres ltounmes d'affaires
souscriv'ent et sontt prêts à accepter la
direction ; et, ai les deux preniières assein-
blées d'actionnaires tnonît pas été absolu-
nruent nitonbreuses, l'orgahîisatioit de la

conipagitio n. tout doc initino .:arçlo$ de
l'avantt.

Des auditeurs, lès MM. F~1-5. écl
et S. Picard, otut hxonniîîd les tt1 atusactioils
durant trois années do cogenro laiîr,
coflllelc6 atvcC quelques *Cent% pltantre
seuIentc:ît, et.lcur rapport constate* 90e
les p.rofits bruts dI<pasieit 20%. parý In.
né-. D'ailleurs la proclaitte réiuuionî
pourra convauinîcre lts ýplus inurédules.
Notts.anin dans nous, idée une confiance
absoiue, et adtîîe.ttois quto Qu4hwc .ss>it
pauvre ait tatnt qu'il Io croit, cela tut'a.tou-
jours pisiir à M4 niréaf; ntisl exil .mii-
uiens tout do iiusitte -ce quoieu 1 poiie-ôîîs
faire enîcore, récapitulons tios ressources,
et surtout coîîibioîoît nous-forccs,. Co <tue
deux noc peuvent fIlire ent qu miljp le
font aisétîtent. 'CoI*Zattor.s- d'abord on-
semnble ce qlui se veiid 1bioiitea'fits de ina-
citineries, et ensuitit lit îoùiîoccéillleààghie,
ou une autre doc conscert~ avec elle, fabri-
quera les niarcitan<lir,(Ll, ou:utit9.P<1ti, lit
plus payanîte, sils Otrb exposée àt pro.
dîtiro des choses qui îlo a'Cèouteront lis

Pourquoi ne pas* re.stoi- seuls? Peut- faire
un contiiorcepamsblo ot vivre honorable-
tîtesit, nous n'avonts pas bc'soi.. de-forinsîr
(le colitîpagotie ; niis cii stsociiant. 16S ci-
toyeîisdel Quebec à ntre'~ industrie, et
uttatue est part4tgitant itos jptofits, ius
croyons que noeus feronîs encore nîiieux,
vît l'augtmîentatiot du -'olutto dea-f'aiires.
Nous ne somines pas presés, nous.vou-
lotis que le public aiti le teoîîps do voit'
t'iiiiportaitto doetîos propositionts. 'Mais à
la fin, ai ot aie veut pas cnpreîîdrc lat
véritaule itiaiière <le contrôler cettaitn
groire d'affaires, ntous resterons seuls, et
notus at'otit, en attetndant autanit de cuit-
trats que nous pouvonts soié,îîer converti-
bleniett avec lins ressources présente.

ViD)AL, Fatls & Cmp.

Québec, 22 janvier 1895.
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MODES ET QUESTIONS DOMES-
TIQUES

La, livraison de nii hiver du Ddinealor
(février) promiet bien pour l'antée liou-
Yelle. Au frontispice, lat inarche du Bahl-
iteator, par Monroe Il. Roseiifeld, un nieor-
ceau destiné à devenir très populaire. On
y trouve des articles jolioîîent illustrés,
sur divers sujets pratiques, particulière-
nient intéressants pour leu feonîtiies. Mlitre
Carrie M. Rniapp 3 un article sur' la
buanderie pour feulnies, ut Adit Tyiig
Griswold raconite lit vie d'utPe jeune fille
a l'Université du Wisconisin. Une liou-
veaut,ê alleinande, le papier textile, fait
le sujet d'un autre article, ainsi <lue lat
quincaillerie vénitic nte. Lai questioun !es
Kiitdergartcrîs fournit aussi soit contin-
gent dle nouveaux t-xercieu pout' let petits.
Pour la niénagèru, Al y a d'excdýlonts chat-
pitres sur la pâtisserie, la mianière de ser-
vir les fruits et d'autres questions (tentes-
tiques. D'exceBeitts préceptes sut' le
traiteinent des yeux et des oreilles, sur
les cultures de fleurs d'hîiver', une cause-
rie à table, utie revue des nouveaux livres,
ties articles sur les ouvrages de fantaisie,
le crochet, etc., comlplètent l'un (les plus
beaux ca-hliers <le imode que ntous ayons
encoro vus.
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